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Morrison, Donald, Caporal (F2828) 

         

• Donald Morrison est né le 5 octobre 1920 à Sydney, en Nouvelle-Écosse. Il a été tué au 
combat le 4 mai 1945 en Allemagne, à l’âge de 24 ans. 
• Il s’est enrôlé le 12 mars 1942 au dépôt de district de Halifax, en Nouvelle-Écosse, et fut 
immédiatement envoyé à New Glasgow pour son entraînement de base. Il a ensuite poursuivi 
sa formation à Camp Borden, en Ontario, où il a suivi un cours de conduite de véhicules à roues 
et à chenilles. En juillet 1942, il a été envoyé outre-mer en Angleterre, où il a notamment été 
formé comme mécanicien automobile au sein de la 1re unité de renfort du Corps blindé 
canadien jusqu’au 28 mars 1943, date à laquelle il a été transféré au 7th Canadian 
Reconnaissance Regiment. Le 17 juin 1944, il a été déployé en France. 
• Il n’avait aucune expérience militaire préalable, mais avait travaillé pendant six mois dans la 
marine marchande. 
• Avant son enrôlement, il travaillait comme technicien en réfrigération. 
• Il avait complété la 3e année du secondaire, puis suivi un cours par correspondance en 
réfrigération. 
• Selon son examen médical initial, il mesurait 6 pieds, pesait 160 livres, avait les yeux bruns 
et les cheveux blonds. Il fut jugé apte pour la catégorie A. 
• Il était le fils de Norman (Charbonneur), et de Margaret Morrison, qui résidaient au 243, rue 
Robert, à Sydney, en Nouvelle-Écosse. Il avait trois frères et sœurs : Ella, Norena et Gus (Angus). 
• Il était l’époux d’Agnes Edward Fyffe Swinton, dactylographe dans la Women’s Auxiliary Air 
Force, originaire de Carntyne, Glasgow, en Écosse. Ils s’étaient mariés avec permission le 23 
mars 1944. 
• Les co-bénéficiaires de son testament étaient sa femme et sa mère. 
• Il repose au cimetière militaire canadien de Holten, Overijssel, aux Pays-Bas (Réf. : XII. A. 2.). 

Contexte 

• Après la libération du nord des Pays-Bas, le régiment et la 3e Division d’infanterie 
canadienne reçurent l’ordre de franchir la frontière allemande afin de nettoyer la péninsule de 
Rheider. Les premiers éléments du régiment pénétrèrent en Allemagne durant la seconde 
moitié d’avril 1945. Contrairement aux Pays-Bas, où l’ennemi se repliait en appliquant des 
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tactiques de retardement, les forces allemandes opposèrent une résistance déterminée. Elles 
avaient préparé leurs positions, posé des milliers de mines et se montrèrent nettement plus 
agressives. Le terrain, meuble et marécageux, compliquait les manœuvres, et la population 
locale n’offrait aucune aide aux forces alliées. L’ensemble de ces facteurs contribua à une 
augmentation des pertes. 
 

 
 
 Selon le journal de guerre du 4 mai 1945, l’escadron A poursuivait le nettoyage de la zone 
jusqu’à la ligne du canal. À 10 h 30, le secteur HOLTROOP MR 889374 fut déclaré libre. À midi, 
une troupe prit Wiesmoor (MR 9935) avec vingt prisonniers de guerre et captura intacte une 
grande centrale électrique alimentant le nord-ouest de l’Allemagne. D’autres éléments 
atteignirent le MR 9039, capturant 26 prisonniers, ainsi que les zones MR 9339 et 9638. Alors 
qu’une patrouille approchait du pont au MR 998410, celui-ci explosa et l’ennemi ouvrit le feu 
depuis l’autre rive du canal Ems-Jade. Trente-sept prisonniers traversèrent le canal au MR 8839 
pour se rendre à une autre patrouille. Lors de cette escarmouche, le caporal Morrison fut tué 
au combat, et le sergent Dabbs succomba plus tard à ses blessures. Vers 14 h 30, l’escadron 
avait dégagé la zone au nord et à l’est jusqu’au canal Ems-Jade, des MR 8839 à 9480 jusqu’à 
0033. À ce moment, un envoyé sous pavillon de trêve, prétendant provenir de la garnison 
d’Aurich, fut conduit au quartier général de la 8e Brigade d’infanterie canadienne, et l’ordre fut 
donné à l’escadron de ne pas traverser le canal. 

 


